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* Circonscription de Loire-Atlantique 


Electrices, Electeurs, 


Sollicité en raison de fonctions municipales et départementales que je remplis déjà dans cette 
3 circonscription, je suis donc candidat aux élections du 23 novembre prochain. Suivant 
l'obligation qui nous était faite, j'ai choisi comme candidat suppléant, M. Pierre Vié, architecte, 
37, boulevard Victor-Hugo, à Nantes. 


Notre déclaration pour être honnête, en face des institutions qui viennent de naïitre, se 
bornera seulement à quelques lignes générales que nous jugeons suffisantes pour fixer notre choix. 


Notre premier acte sera d'abord de rendre hommage au Gouvernement du Général 
de Gaulle qui, avec l'appui du Président René Coty, s’est efforcé de garder le maximum d'unité 
française et de rendre à l'Etat l'autorité politique indispensable pour arbitrer, orienter, protéger Îles 
différentes activités du Pays dans le sens de l'intérêt général. Nous pensons que Île nouveau 
Parlement se devra d'œuvrer dans cette ligne sachant que constitutionnellement déjà son omni- 
potence d'autrefois se trouvera contenue dans des limites plus sainement raisonnables. 


Dans l'orientation politique française de demain et nous tenons à le préciser dès le début de 
cette déclaration, nous sommes opposés à la doctrine marxiste, qu'elle soit d’étiquette socialiste ou 
communiste, et nous en donnons les raisons principales : 


D'abord parce que le seul remède qu'elle propose en face des problèmes économiques et 
sociaux n'est que l'étatisation de plus en plus accentuée des activités avec toute l'irresponsabilité 
aussi bien individuelle que collective qui peut découler de cette orientation. C'est la tendance à 
représenter le sens de l'Histoire comme une fatalité dont il ne peut sortir avec la prolétarisation 
des masses qu'une démission de l'homme. C'est l'aliénation de la liberté humaine qui ne peut sur- 
vivre sans le contrepoids nécessaire et bienfaisant de la responsabilité. Pour illustrer ces quelques 
réflexions et les placer sur un plan plus pratique, comment pourrait-on faire face demain à léco- 
nomie concurrentielle qui attend.la France du travail, que ce soit le Marché Commun, Libre 
Echange, Europe nouvelle, développement des découvertes scientifiques à l'échelle du monde, si le 
marxisme étatique efface consciemment ou inconsciemment la grandeur et la vitalité des responsa- 
bilités personnelles, professionnelles, locales et régionales ? 


Et si nous ajoutons à cela l'esprit de lutte de classes dont cette doctrine socialisante 
et étatique fait très souvent le moteur principal de son action, nous poserons une autre question. 
Peut-on vraiment procéder à un réaménagement du territoire, revoir des réadaptations industrielles, 
harmoniser les rapports interprofessionnels et régionaux qui feraient appel en premier lieu au 
syndicalisme professionnel si, confinés dans une opposition de classe, nous n'étions pas capables 
d'envisager les rapprochements indispensables dictés par l'intérêt général du pays et de Ja 
communauté ? 


Dans cette vision d'avenir qu'il n'est pas superilu d'entrevoir pour des élections de cette 
importance, nous devons penser à notre Pays, aux espérances qui lui sont permises, puisque nous 
savons que dans 15 ou 20 ans, nous serons de par notre population Ja nation la plus jeune 
d'Europe. Notre destin va donc dépendre de la valeur de notre jeunesse et nous croyons que face 
à ses exigences, puisqu'il nous faut repenser notre problème scolaire, la Liberté effective de l'Ensei- 
enement avec le choix de l'école par la famille, comme aussi son apport d'âme et de spiritualité, 
serait autrement plus féconde et plus vivante que l’étatique monopole que l'on nous proposait hier 
encore sous le nom de projet Billière et que nous ne pouvions accepter. 

A ces grandes lignes qui définissent non de stériles oppositions mais le souci de servir notre 
Pays dans ses libertés familiales et professionnelles, nous ne perdons pas de vue pour autant [a 
réelle actualité. | 





… Il y a l’Union Française et l'Algérie avec l'effort entrepris par le Général de Gaulle qui doit 
être soutenu avec sagesse et fermeté. 


… I y a les problèmes industriels et ouvriers tant au plan national que dans leur répercus- 
sion sur notre région nantaise, Nous pouvons citer : marché d'intérêt national à Nantes, créations 
portuaires, recherche de nouvelles implantations industrielles, etc... 

… Il y a le logement dont nous nous sommes déjà occupés ; la sécurité du travail qui reste 
pour la famille ouvrière le premier point de toute véritable action sociale. 

… ]l y a l’agriculture et ses difficultés avec l'écoulement de ses productions, la garantie de 
ses prix de revient, son équipement Comme ses spécialisations. 

Sur tout cet ensemble dont l’énumération ne peut être qu'imparfaite nous ne ferons aucune 
déclaration qui pourrait laisser croire à une pointe de démagogie électorale. Le bon sens populaire 
nous comprendra. Nous savons que le bilan de la IV* République doit être soldé avec équité, certes, 
mais aussi avec courage. 

Nous n’ajouterons rien de plus. 

C’est à vous, électrices, électeurs, de fixer le 23 novembre votre choix et si nous devons 


mériter votre confiance que ce soit pour mieux servir ensemble notre de nantais afin que par 
nous et pour nos enfants. 


…VIVE LA FRANCE ! 


Henri ROBICHON 


Cultivateur, 


Remplaçant éventuel : Maire de Bouguenais, 


\- | À | Vice-Président du Conseil Général 
Dierre V1 de Loire-Atlantique. 


Architecte à Nantes. Candidat Indé pendant. 
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